654. C’est un rempart que notre Dieu.
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L. C'est unrem-part quc no-tre Dieu : Si l'onnousfaitin- ju - re,
2. Seuls, nous bronchons & chaque pas, No - tre force est fai- bles - se;
3. Que les dé-mons for-gent des fers  Pour ac-ca-bler'E- gli - se

»

Son bras puis-sant nous tiendra liew Et defort et d'ar - mu - re. L'en-ne-
Mais un hé-ros, dans les combats, Pour nous lut- te sans ces - se. Quelest
Ta Si-on bra.ve les en-fers, Sur le ro-cheras - si - se. Constant

mi, contre nous, Re-double de cour-roux: Vai-ne co - le re!
ce dé-fen - seur ? C'est toi, puis- sant Sau-veur, Dieu des ar - mé . es!
danssonef - fort, En vaina- vec la mort Sa - tan cons - pi — re:
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Que pourrait lad-\cr-s'u - re? L'E-ter- ncl dé- tuur - ne ses coups,
Tes tri-bus  op-pri-mé - es Con-nais-sent leur li - bé-ra - teur,
Pour bri-ser  sonem-pi - re, Il suf-fit d'unmot duDieu fort.
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4. Dis-le, ce mot victorieux, — Dans toutes nos détresses !
Répands sur nous du haut des cieux — Tes divines largesses;
Qu’on nous dte nos biens, — Qu’on serre nos liens,

Que nous importe ? —— Ta grice est la plus forte,

Et ton royaume est pour les tiens. H. LUTTEROTH



